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Informations paroissiales  
Du 13 avril 2025 au 20 avril 2025 

 

 

 

 

 

 

 

Les reliques de Sainte Faustine, Saint Jean Paul II et de Saint Stanislas sont vénérées  

en permanence dans la Chapelle de la Miséricorde aux heures d’ouverture de l’église. 

Chaque jour à 15 h 00 est célébrée l’Heure Sainte de la Divine Miséricorde. 

L’Eglise de Gallardon est ouverte tous les jours de 8h30 à 18h30, excepté le lundi de 8h30 à 

17h10. 

Adoration du Saint Sacrement :  

- Le lundi de 17h30 à 18h30 (St Symphorien), le jeudi de 17h00 à 18h00 à Gallardon, 

le samedi de 08h30 à 09h00 à Saint Symphorien, le dimanche de 10h00 à 11h00 à 

Gallardon 

- La messe en langue polonaise est célébrée chaque premier Dimanche du mois en la 

Maison de la Miséricorde à 15h00. 

Chapelet : Mardi à 17h30 (Gallardon) 

Confessions : 

Mardi : 10h-12h (P. Aubert) & 17h-18h Mercredi : 17h-18h 

Jeudi : 17h-18h Vendredi : 10h-12h (P. Galazka) & 17h-18h 

Dimanche : 10h-11h  

  En dehors de ces horaires, le curé de la paroisse est disponible sur rendez-vous. 

Presbytère de Gallardon :  
10, impasse du cœur à Margot, 28320 Gallardon, 

02 37 31 40 25      presbyteredegallardon@gmail.com 

Père Adam Galazka, Curé : 06 17 30 57 99, pereadam2@yahoo.fr 
 

Accueil paroissial cette semaine 

Lundi           15h30 à 17h10 – au presbytère (hiver) : Isabelle Kamaroudis – catéchiste    
Mardi           10h00 à 12h00 – au presbytère : Annick Proutheau 

Mercredi      16h00 à 18h00 – au presbytère : Rose-Marie Marolle  

Jeudi            15h00 à 17h00 – à l’église : Patricia Sicard – libraire paroissiale   

Vendredi      17h00 à 19h00 – au presbytère : Jeanine Couturier 

Samedi         10h00 à 12h00 – au presbytère : Marlène Boué, Anne Leléony ou Père Adam 

Les dispositifs numériques 

La Paroisse Ste Famille : 

– Site internet de la paroisse : https://www.paroissesaintefamille28.org 

– la page Facebook de la Paroisse : https://www.facebook.com/SainteFamilleVoiseDrouette 

– Les émissions en direct ou différé sont sur : https://www.facebook.com/pierre.piotr.10 

Lien vers les "Messages fraternels de l'évêque" (chaque vendredi, audio ou à lire) :  

https://diocesechartres.fr/messages-fraternels-eveque-chartres/   

Le Sanctuaire de la Divine Miséricorde : 

– adresse de contact : sanctuaire.gallardon@msp-france.fr  

– le site dédié à la Miséricorde : https://www.msp-france.fr 

– la page Facebook du Sanctuaire : https://www.facebook.com/MSPDM28 

– la page Facebook de la Maison de la Miséricorde : https://www.facebook.com/MSP.Bleury 

 
 

 

 

 
 

« Cet homme était vraiment le Fils de Dieu » 
 

 
Pèlerins d’Espérance, 

 

Jeudi Saint, nous allons faire mémoire de la première Cène : « faites cela en 

mémoire de moi. » Dans un temps d’adoration, nous serons invités à tenir 

compagnie de Celui qui s’est livré pour nous. 

 

Vendredi Saint, nous suivrons le Christ dans son chemin de Croix. Nous 

vénérerons ce bois précieux d’où jaillit la vie. 

 

Samedi Saint, nous serons avec Jésus au tombeau dans le silence et le 

recueillement pour pouvoir accueillir dans la nuit de Pâques la lumière de la 

Résurrection. 

 

La Semaine Sainte nous donne tout le temps de laisser se déployer le grand 

mystère de la foi qui vient nous renouveler de l’intérieur.  

 

Alors, si « Cet homme était vraiment le Fils de Dieu », une question s’impose: 

désormais, comment allons-nous vivre ? L’apôtre Paul dit que « Si quelqu’un 

est en Christ, il est une nouvelle créature. Les choses anciennes sont passées ; 

voici, toutes choses sont devenues nouvelles. » Il ne nous reste donc qu’une 

seule chose à faire : suivre Jésus en devenant vraiment ses disciples. 

 

Père Adam Galazka 

 

Paroisse 

de la Sainte Famille 
 

Sanctuaire de la Miséricorde 
 

Dimanche 13 avril 2025 

Dimanche des Rameaux et de la Passion du 

Seigneur - Année C 

La Miséricorde « Ceci n’est pas une dévotion de plus, ceci n’est pas un 

livret ou une image de plus. La Dévotion à la Miséricorde Divine ne se 

laisse pas comparer à quoi que ce soit, ni à qui que ce soit.  Elle décide du 

sort du monde, du sort de l’humanité » Cardinal Franciszek Marcharski,   

 

mailto:presbyteredegallardon@gmail.com
https://www.paroissesaintefamille28.org/
https://www.facebook.com/SainteFamilleVoiseDrouette
https://www.facebook.com/pierre.piotr.10
https://diocesechartres.fr/messages-fraternels-eveque-chartres/
mailto:sanctuaire.gallardon@msp-france.fr
https://www.msp-france.fr/
https://www.facebook.com/MSPDM28
https://www.facebook.com/MSP.Bleury
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Bénédiction et procession des rameaux : 

Hosanna, hosanna, hosanna au plus haut des Cieux (bis)  

Saint, saint, saint le Seigneur Dieu de l’univers. 

Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire.  

Hosanna, hosanna, hosanna au plus haut des Cieux (bis) 

Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur !  

Hosanna, hosanna, hosanna au plus haut des Cieux (bis) 

Entrée messianique (Lc 19, 28-40) 

En ce temps-là, Jésus partit en avant pour monter à Jérusalem. Lorsqu’il approcha de 

Bethphagé et de Béthanie, près de l’endroit appelé mont des Oliviers, il envoya deux 

de ses disciples, en disant : « Allez à ce village d’en face. À l’entrée, vous trouverez 

un petit âne attaché, sur lequel personne ne s’est encore assis. Détachez-le et amenez-

le. Si l’on vous demande : ‘Pourquoi le détachez-vous ?’ vous répondrez : ‘Parce que 

le Seigneur en a besoin.’ » Les envoyés partirent et trouvèrent tout comme Jésus leur 

avait dit. Alors qu’ils détachaient le petit âne, ses maîtres leur demandèrent : 

« Pourquoi détachez-vous l’âne ? » Ils répondirent : « Parce que le Seigneur en a 

besoin. » Ils amenèrent l’âne auprès de Jésus, jetèrent leurs manteaux dessus, et y 

firent monter Jésus. À mesure que Jésus avançait, les gens étendaient leurs manteaux 

sur le chemin. Alors que déjà Jésus approchait de la descente du mont des Oliviers, 

toute la foule des disciples, remplie de joie, se mit à louer Dieu à pleine voix pour tous 

les miracles qu’ils avaient vus, et ils disaient : « Béni soit celui qui vient, le Roi, au 

nom du Seigneur. Paix dans le ciel et gloire au plus haut des cieux ! » Quelques 

pharisiens, qui se trouvaient dans la foule, dirent à Jésus : « Maître, réprimande tes 

disciples ! » Mais il prit la parole en disant : « Je vous le dis : si eux se taisent, les 

pierres crieront. »  - Acclamons la Parole de Dieu. 

Messe de la Passion 

Première lecture (Is 50, 4-7) 

Le Seigneur mon Dieu m’a donné le langage des disciples, pour que je puisse, d’une 

parole, soutenir celui qui est épuisé. Chaque matin, il éveille, il éveille mon oreille 

pour qu’en disciple, j’écoute. Le Seigneur mon Dieu m’a ouvert l’oreille, et moi, je ne 

me suis pas révolté, je ne me suis pas dérobé. J’ai présenté mon dos à ceux qui me 

frappaient, et mes joues à ceux qui m’arrachaient la barbe. Je n’ai pas caché ma face 

devant les outrages et les crachats. Le Seigneur mon Dieu vient à mon secours ; c’est 

pourquoi je ne suis pas atteint par les outrages, c’est pourquoi j’ai rendu ma face dure 

comme pierre : je sais que je ne serai pas confondu. - Parole du Seigneur.  

Psaume 21 ( 8-9, 17-18a, 19-20, 22c-24a) 

Mon Dieu, mon Dieu, 

pourquoi m’as-tu abandonné ? 

Tous ceux qui me voient me bafouent ; 

ils ricanent et hochent la tête : 

« Il comptait sur le Seigneur : qu’il le délivre ! 

Qu’il le sauve, puisqu’il est son ami ! » 

Oui, des chiens me cernent, 

une bande de vauriens m’entoure ; 

Ils me percent les mains et les pieds, 

je peux compter tous mes os. 

Ils partagent entre eux mes habits 

et tirent au sort mon vêtement. 

Mais toi, Seigneur, ne sois pas loin : 

ô ma force, viens vite à mon aide ! 

Tu m’as répondu ! 

Et je proclame ton nom devant mes frères, 

je te loue en pleine assemblée. 

Vous qui le craignez, louez le Seigneur. 

Deuxième lecture (Ph 2 6-11) 

Le Christ Jésus, ayant la condition de Dieu, ne retint pas jalousement le rang 

qui l’égalait à Dieu. Mais il s’est anéanti, prenant la condition de serviteur, 

devenant semblable aux hommes. Reconnu homme à son aspect, il s’est 

abaissé, devenant obéissant jusqu’à la mort, et la mort de la croix. C’est 

pourquoi Dieu l’a exalté : il l’a doté du Nom qui est au-dessus de tout nom, 

afin qu’au nom de Jésus tout genou fléchisse au ciel, sur terre et aux enfers, et 

que toute langue proclame : « Jésus Christ est Seigneur » à la gloire de Dieu le 

Père.   Parole du Seigneur.
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Évangile (Lc 23, 1-49) 

X = Jésus ; L = Lecteur ; D = Disciples et amis ; F = Foule ; A = Autres personnages. 

En ce temps-là, (L). L’assemblée tout entière se leva, et on l’emmena chez Pilate. 

On se mit alors à l’accuser : (F). « Nous avons trouvé cet homme en train de semer 

le trouble dans notre nation : il empêche de payer l’impôt à l’empereur, et il dit 

qu’il est le Christ, le Roi. » (L). Pilate l’interrogea : (A). « Es-tu le roi des Juifs ? 

» (L). Jésus répondit : (X) « C’est toi-même qui le dis » (L). Pilate s’adressa aux 

grands prêtres et aux foules : (A). « Je ne trouve chez cet homme aucun motif de 

condamnation. » (L). Mais ils insistaient avec force : (F). « Il soulève le peuple en 

enseignant dans toute la Judée ; après avoir commencé en Galilée, il est venu 

jusqu’ici. » (L). À ces mots, Pilate demanda si l’homme était Galiléen. Apprenant 

qu’il relevait de l’autorité d’Hérode, il le renvoya devant ce dernier, qui se trouvait 

lui aussi à Jérusalem en ces jours-là. À la vue de Jésus, Hérode éprouva une joie 

extrême : en effet, depuis longtemps il désirait le voir à cause de ce qu’il entendait 

dire de lui, et il espérait lui voir faire un miracle. Il lui posa bon nombre de 

questions, mais Jésus ne lui répondit rien. Les grands prêtres et les scribes étaient 

là, et ils l’accusaient avec véhémence. Hérode, ainsi que ses soldats, le traita avec 

mépris et se moqua de lui : il le revêtit d’un manteau de couleur éclatante et le 

renvoya à Pilate. Ce jour-là, Hérode et Pilate devinrent des amis, alors 

qu’auparavant il y avait de l’hostilité entre eux. Alors Pilate convoqua les grands 

prêtres, les chefs et le peuple. Il leur dit : (A). « Vous m’avez amené cet homme 

en l’accusant d’introduire la subversion dans le peuple. Or, j’ai moi-même instruit 

l’affaire devant vous et, parmi les faits dont vous l’accusez, je n’ai trouvé chez cet 

homme aucun motif de condamnation. D’ailleurs, Hérode non plus, puisqu’il nous 

l’a renvoyé. En somme, cet homme n’a rien fait qui mérite la mort. Je vais donc le 

relâcher après lui avoir fait donner une correction. » (L). Ils se mirent à crier tous 

ensemble : (F). « Mort à cet homme ! Relâche-nous Barabbas. » (L). Ce Barabbas 

avait été jeté en prison pour une émeute survenue dans la ville, et pour meurtre. 

Pilate, dans son désir de relâcher Jésus, leur adressa de nouveau la parole. Mais ils 

vociféraient : (F). « Crucifie-le ! Crucifie-le ! » (L). Pour la troisième fois, il leur 

dit : (A). « Quel mal a donc fait cet homme ? Je n’ai trouvé en lui aucun motif de 

condamnation à mort. Je vais donc le relâcher après lui avoir fait donner une 

correction. » (L). Mais ils insistaient à grands cris, réclamant qu’il soit crucifié ; et 

leurs cris s’amplifiaient. Alors Pilate décida de satisfaire leur requête. Il relâcha 

celui qu’ils réclamaient, le prisonnier condamné pour émeute et pour meurtre, et il 

livra Jésus à leur bon plaisir. (L). Comme ils l’emmenaient, ils prirent un certain 

Simon de Cyrène, qui revenait des champs, et ils le chargèrent de la croix pour 

qu’il la porte derrière Jésus. Le peuple, en grande foule, le suivait, ainsi que des 

femmes qui se frappaient la poitrine et se lamentaient sur Jésus. Il se retourna et 

leur dit : (X) « Filles de Jérusalem, ne pleurez pas sur moi ! Pleurez plutôt sur 

vous-mêmes et sur vos enfants ! Voici venir des jours où l’on dira : ‘Heureuses les 

femmes stériles, celles qui n’ont pas enfanté, celles qui n’ont pas allaité !’ Alors 

on dira aux montagnes : ‘Tombez sur nous’, et aux collines : ‘Cachez-nous.’ Car 

si l’on traite ainsi l’arbre vert, que deviendra l’arbre sec ? » (L). Ils emmenaient 

aussi avec Jésus deux autres, des malfaiteurs, pour les exécuter. Lorsqu’ils furent 

arrivés au lieu dit : Le Crâne (ou Calvaire), là ils crucifièrent Jésus, avec les deux 

malfaiteurs, l’un à droite et l’autre à gauche. Jésus disait : (X) « Père, pardonne-

leur : ils ne savent pas ce qu’ils font. » (L). Puis, ils partagèrent ses vêtements et 

les tirèrent au sort. Le peuple restait là à observer. Les chefs tournaient Jésus en 

dérision et disaient : (F). « Il en a sauvé d’autres : qu’il se sauve lui-même, s’il est 

le Messie de Dieu, l’Élu ! » (L). Les soldats aussi se moquaient de lui ; 

s’approchant, ils lui présentaient de la boisson vinaigrée, en disant : (F). « Si tu es 

le roi des Juifs, sauve-toi toi-même ! » (L). Il y avait aussi une inscription au-

dessus de lui : « Celui-ci est le roi des Juifs. » L’un des malfaiteurs suspendus en 

croix l’injuriait : (A). « N’es-tu pas le Christ ? Sauve-toi toi-même, et nous aussi ! 

» (L). Mais l’autre lui fit de vifs reproches : (A). « Tu ne crains donc pas Dieu ! 

Tu es pourtant un condamné, toi aussi ! Et puis, pour nous, c’est juste : après ce 

que nous avons fait, nous avons ce que nous méritons. Mais lui, il n’a rien fait de 

mal. » (L). Et il disait : (A). « Jésus, souviens-toi de moi quand tu viendras dans 

ton Royaume. » (L). Jésus lui déclara (X) « Amen, je te le dis : aujourd’hui, avec 

moi, tu seras dans le Paradis. » (L). C’était déjà environ la sixième heure (c’est-à-

dire : midi) ; l’obscurité se fit sur toute la terre jusqu’à la neuvième heure, car le 

soleil s’était caché. Le rideau du Sanctuaire se déchira par le milieu. Alors, Jésus 

poussa un grand cri : (X) « Père, entre tes mains je remets mon esprit . » (L). Et 

après avoir dit cela, il expira. (Ici on fléchit le genou et on s’arrête un instant) À la 

vue de ce qui s’était passé, le centurion rendit gloire à Dieu : (A). « Celui-ci était 

réellement un homme juste. » (L). Et toute la foule des gens qui s’étaient 

rassemblés pour ce spectacle, observant ce qui se passait, s’en retournaient en se 

frappant la poitrine. Tous ses amis, ainsi que les femmes qui le suivaient depuis la 

Galilée, se tenaient plus loin pour regarder.. - Acclamons la Parole de Dieu. 
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Offertoire 
 

Regardez l’humilité de Dieu, Regardez l’humilité de Dieu 

Regardez l’humilité de Dieu, et faites-lui hommage de vos cœurs.  

1. Admirable grandeur, étonnante bonté du Maitre de l’univers 

Qui s’humilie pour nous au point de se cacher dans une petite hostie de pain 

2. Faites-vous tout petits, vous aussi devant Dieu pour être élevés par Lui, 

Ne gardez rien pour vous, offrez-vous tout entiers à Dieu qui se donne à vous 

Chant de Communion 

Voici le corps et le sang du Seigneur 

La coupe du Salut et le pain de la Vie. 

Dieu immortel se donne en nourriture 

Pour que nous ayons la vie éternelle. 

1. Au moment de passer vers le Père 

Le Seigneur prit du pain et du vin 

Pour que soit accompli le mystère 

Qui apaise à jamais notre faim. 

2. Dieu se livre lui-même en partage 

Par amour pour son peuple affamé. 

Il nous comble de son héritage 

Afin que nous soyons rassasiés. 

3. C’est la foi qui nous fait reconnaître 

Dans ce pain et ce vin consacrés, 

La présence de Dieu notre Maître, 

Le Seigneur Jésus ressuscité. 

4. Que nos langues sans cesse proclament 

La merveille que Dieu fait pour nous. 

Aujourd’hui il allume une flamme, 

Afin que nous l’aimions jusqu’au bout. 

 

 

 

 

Jésus, j’ai confiance en Toi 

 

 Prière pour la France 
 

Seigneur Jésus, aie compassion de la France, daigne l’étreindre dans ton 

Amour et lui en montrer toute ta tendresse. Fais que, remplie d’amour pour 

toi, elle contribue à te faire aimer de toutes les nations de la terre. O Amour 

de Jésus, nous prenons ici l’engagement de te rester à jamais fidèles et de 

travailler d’un cœur ardent à répandre ton Règne dans tout l’univers. Amen 
 

 

 

Procession de Sortie 
 

Victoire tu règneras, 

O Croix tu nous sauveras. 

1. Rayonne sur le monde qui cherche la vérité, 

O croix source féconde d’amour et de liberté. 

2. Redonne la vaillance au pauvre et au malheureux, 

C’est toi notre espérance qui nous mènera vers Dieu. 

3. Rassemble tous nos frères à l’ombre de tes grands bras, 

Par toi Dieu notre Père au ciel nous accueillera. 
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Vie de la Paroisse 
 

Neuvaine à la Miséricorde Divine 

Ce Vendredi Saint marque le début de la neuvaine à la Divine Miséricorde, qui se 

terminera le dimanche de la Miséricorde Divine (premier dimanche après Pâques). 

Cette neuvaine, révélée par Jésus à Sainte Faustine Kowalska, est une période 

privilégiée pour méditer sur l'immense miséricorde de Dieu et implorer ses grâces pour 

nous-mêmes et pour le monde entier. Nous vous invitons à vous joindre à cette 

neuvaine en récitant chaque jour le chapelet de la Divine Miséricorde et en méditant 

sur un aspect particulier de la miséricorde du Seigneur. Un livret  édité par l’Apostolat 

de la Miséricorde Divine est disponible à la paroisse ! 
 

Joie Pascale : Baptêmes lors de la Vigile, le Samedi 19 à 20h30 ! 

Nous sommes dans la joie de vous annoncer que lors de la Vigile Pascale, le samedi 

19 avril, nos 7 catéchumènes : Amélie, Vincent, Océane et Brandon et de leurs deux 

petites filles Sara et Tyra, de Marion, Maëva et Vanessa, recevront le sacrement du 

baptême. Nous avons hâte de les accueillir dans la communauté chrétienne ! 

Grande Fête de la Miséricorde Divine à Gallardon ! 

Notez dès à présent les dates des 26 et 27 avril 2025 pour la Fête de la Miséricorde 

Divine au Sanctuaire de Gallardon et à la Maison de la Miséricorde de Saint 

Symphorien. 
 

Le thème de cette année est : "Pèlerins de l'Espérance, en chemin vers la Miséricorde". 
 

Pèlerinage des familles du catéchisme à Lisieux le samedi 3 mai. 

Offrons aux enfants du catéchisme un voyage inoubliable ! Le dimanche 27 avril, 

après la messe, les enfants du catéchisme vous proposeront une vente de gâteaux 

pour compléter le financement encore incomplet de leur pèlerinage à Lisieux prévu 

le 3 mai. 

Chaque part achetée, chaque calorie ingérée sera un geste d'amour, un sacrifice sucré 

qui les guidera vers la Lumière. 

Si vous désirez participer au pèlerinage comme paroissiens (Gallardon ou 

Epernon), signalez-vous auprès d’Isabelle Kamaroudis.  

Célébrations de la Semaine Sainte: 

• Mardi Saint 15 avril : 8h30 Messe à Gallardon. 

• Mardi Saint 15 avril : à 19 h Messe Chrismale (avec la consécration des 

Huiles Saintes) présidée par Mgr Philippe Christory à la Cathédrale de 

Chartres 

• Mercredi Saint 16 avril : 8h30 Messe à Gallardon 

• Jeudi Saint 17 avril : 8h30 Office des Ténèbres, 20h00 Messe en Mémoire 

de la Cène du Seigneur 

• Vendredi Saint 18 avril : 8h30 Office des Ténèbres, 15h00 Chemin de 

Croix, 20h00 Célébration de la Passion du Seigneur 

• Samedi Saint 19 avril : 8h30 Office des Ténèbres, 10h00 Bénédiction des 

petits paniers (selon la tradition polonaise d’origine italienne) du « menu 

saint, Święconka » 

Temps Pascal 

• Samedi 19 avril : 20h30 Vigile Pascale dans la Nuit Sainte 

• Dimanche 20 avril : 8h00  Messe du Matin de Pâques, 11h00 Messe du 

Jour de Pâques 
 

Les Intentions des Messes de cette semaine : 

- Lundi 14 avril,  

▪ A 8h, messe au Prieuré St Thomas à Epernon. 

▪ De 17h00 à 18h00, adoration silencieuse, chapelle Saint Jean Paul II, 

Maison de la Miséricorde à Saint Symphorien 

- Mardi 15 avril, à Gallardon, messe à 8h30, action de grâce pour Pierrick et 

Hélène. 
 

Messes dominicales anticipées du samedi à 18h30 

- Samedi 19 avril  à 20h30: Vigile pascale à Gallardon 

- Samedi 26 avril à Bailleau. 

- Samedi 3 mai à Droue sur Drouette. 

- Samedi 10 mai à Hanches.  

- Samedi 17 mai à Champseru.  

- Samedi 24 mai à Ymeray 

E
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MÉDITATION hebdomadaire 
sur le Petit Journal de sainte Faustine (1934-1938) 

 
Voici ce qu’écrit sœur Faustine le 2 mars 1938, à l’intention de son père 

spirituel, le père Michel Sopoćko : 

 

« Pendant la sainte messe, j’ai vu Jésus cloué sur la croix. Il m’a dit : ‘Ma 

disciple, aie un grand amour pour ceux qui te font souffrir. Fais du bien à ceux 

qui te haïssent’. J’ai répondu : ‘O mon Maître, tu vois pourtant que je 

n’éprouve pas d’amour envers eux et cela m’afflige.’ Jésus m’a répondu : ‘Le 

sentiment ne dépend pas toujours de toi. Tu reconnaîtras que tu as de l’amour 

si, après avoir subi des désagréments et des épreuves, tu ne perds pas la paix, 

mais que tu pries pour ceux qui t’ont fait souffrir et que tu désires leur bien.’ » 

(PJ 1628) 

 

Méditation : 

 

Sœur Faustine écrit ces mots le jour du Mercredi des Cendres de 1938, et ce 

Carême sera un temps d’épreuves physiques très intenses pour elle. Le médecin ne 

diagnostique rien, les sœurs refusent de voir la réalité de sa souffrance. Tout va se 

passer entre la sœur, qui offre tout ce qu’elle vit pour les âmes des pécheurs (PJ 

1621), et Jésus, qui la fait prendre part, physiquement, à sa douloureuse Passion 

(PJ 1626-7). 

 

« Aie un grand amour pour ceux qui te font souffrir ». Jésus, sur tous nos crucifix, 

nous redit sans cesse ce qu’est l’amour des ennemis, parce que lui l’a vécu le 

premier en perfection. L’amour pour le prochain ne relève pas du domaine de la 

psychologie ou du sentiment, mais il nous vient de Dieu qui nous donne la 

possibilité et la force de venir en aide ou de pardonner. Et c’est ainsi que nous 

pouvons comprendre que nous « aimons nos ennemis », car humainement, cela est 

difficile et même souvent impossible, et surtout sans garder aucune arrière-pensée. 

L’amour douloureux du prochain, parfois lié à la compassion, parfois lié au 

pardon, peut nous sembler hors de nos capacités, à vue humaine. 

 

Or, Jésus est le Bon Samaritain pour l’humanité, et il nous demande depuis le début 

de l’Eglise d’être ses relais. Il se penche sur nos blessures, penchons-nous aussi 

sur ceux qui sont au bord des chemins où nous passons et faisons plus  encore: 

cherchons bien dans les fossés si quelqu’un y est tombé, interrogeons autour de 

nous pour connaître où est passé le frère ou la sœur qui manque à l’appel depuis 

quelque temps. Jésus lave et désinfecte nos plaies avec l’huile fraîche de la 

confession et le vin de l’Eucharistie : conduisons nos frères vers les sacrements 

libérateurs, parlons-leur de Jésus qu’ils connaissent mal de nos jours, et de la 

puissance des sacrements de l’Eglise qu’Il nous a donnés pour tous et pour eux. 

Jésus nous confie à l’auberge de l’Eglise parce qu’Il l’habite et qu’il en est le Chef 

pour que tous nous recevions tous les bienfaits de Dieu : c’est en nous qu’il promet 

de payer la dépense supplémentaire à l’aubergiste, en nous qui sommes ses 

instruments, ses bras, ses mains, ses porte-feuilles pour notre temps.  

  

Désirons ce bien pour les blessés de la vie, pour les accidentés de l’amour humain. 

Afin que l’amour-sentiment et l’amour passionnel qui élèvent tant l’homme et qui 

le blessent tant, qui le brûlent tant et qui peuvent aussi tellement le détruire, soient 

transfigurés en un amour indépassable, inaltérable, qui ne s’éteint jamais, qui brûle 

sans détruire les cœurs qu’il enflamme, un amour libéré de l’orgueil humain 

dévastateur et l’esprit de possession. Parce qu’il vient de l’amour miséricordieux 

de Jésus, répandu dans le jaillissement de son cœur transpercé sur la Croix. Voilà 

quel prix le Seigneur Jésus a payé pour que nous puissions acheter cet amour de 

lait et de miel gratuitement et sans rien payer. Aimer ceux qui nous font du mal est 

un acte de pur amour envers Jésus lui-même, qui reverse immédiatement ce don 

au grand trésor de l’Eglise et le redistribue en grâces extraordinaires là où il veut. 

 

Oui, désirer le bien pour ceux qui nous font du mal, cela fait hocher la tête de 

beaucoup de chrétiens. Mais ce bien que nous leur ferons ne vient pas de nous, il 

vient du bien que Dieu nous fait. Et cette paix que nous recevons dans tous les 

sacrements et dans toutes les bénédictions, nous avons à la transmettre sans en 

discuter en nous-mêmes, car elle vient sur nous pour ne pas y rester mais pour être 

répandue au monde qui nous entoure, quel que soit ce monde, où que nous allions. 

Et Jésus nous demande surtout de la transmettre à tous ceux qui ne s’y attendent 

pas de notre part, précisément parce qu’ils nous doivent eux-mêmes une paix qu’ils 

n’arrivent pas à nous accorder.  

 

 Et nous, pour prendre des forces et après, cachons-nous très profondément dans 

le cœur de Jésus, demandons-lui de pouvoir pénétrer les sentiments divins qui nous 

dépassent absolument, et abandonnons-nous avec la plus grande humilité en vivant 

seulement cette volonté du Père1. 
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